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Gestion du sanglier
«Sus scrofa»

dans le Canton de Geneve

Effet de la regulation sur la dynamique
de population et la survie

Christian P Hebeisen

En Suisse, le sanglier est bien etabli le long du Jura, sur le Plateau
ainsi qu'au Tessin, et commence egalement ä s'etablir dans les Prealpes
et les vallees alpines (www.cscf.ch)'. Les statistiques federates montrent
par ailleurs une augmentation des effectifs, depuis les annees nonante,
qui est refletee par les tableaux de chasse (www.bafu.admin.ch). Le
Canton de Geneve est le seul de Suisse oü la chasse a ete abolie suite ä

une votation cantonale en 1974. La gestion de la population incombe
depuis au Domaine Nature et Paysages (DNP) et s'appuie notamment
sur des tirs de regulation effectues par les gardes-faune, dans le but de
diminuer la taille de la population et les degäts aux cultures.

Suite ä l'augmentation des degäts aux cultures sur tout le bassin
genevois, une etude transfrontaliere (www.sangliers-francosuisse.com)
s'est mise en place afin d'analyser le comportement de la bete noire et
d'en ameliorer sa gestion2. C'est dans le cadre de ce projet que j'ai pu
realiser ma these de doctorat avec l'appui de l'Universite de Neuchätel.

Le present article reprend les donnees que j'ai pu exposer lors
d'une conference au Musee jurassien des sciences naturelles. Nous avons
precede ä une estimation de la taille de la population et de sa densite, et
analyse les donnees provenant de la regulation, afin d'estimer l'efficacite
de cette derniere en terme de contröle de la dynamique de population.
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Materiel et methodes

Aire d'etude

L'aire d'etude se situe dans le Mandement genevois, sur une surface de
66 km2 (46°09.6'-46°13.7'N, 5°57.2'-6°03.9'E; Fig.l). Cette zone est

principalement devolue ä la culture de la vigne et de cereales. Les zones
boisees ne couvrent que 20% de l'aire d'etude et se situent principalement
le long des cours d'eau, le Rhone et l'Allondon, ou forment des ilots de
faible surface. La chenaie ä charme3 represente 1'association vegetale ty-
pique.

Estimation de la densite

Dans un premier temps, nous avons estime la taille de la population en
utilisant la methode de capture-reobservation. Ainsi, nous avons capture
un certain nombre d'individus dans des cages, et nous les avons marques
ä l'aide de marques auriculaires, d'emetteurs auriculaires ou de colliers-
emetteurs (Fig. 2). Nous avons ensuite organise des sessions de comptage,
ä l'aide d'appareils photographiques ä detecteur de mouvements et infra-
rouges (CamTrakker®) pour recapturer, ou plutot reobserver, les animaux
au fil du temps, lors de sessions de comptage (Fig. 3). Nous avons utilise
nos connaissances concernant le comportement spatial du sanglier, obte-
nues par radio-telemetrie, pour determiner leur aire de repartition et ainsi
estimer la densite selon les realites du terrain. Cette partie du travail de
these ayant dejä fait l'objet d'une publication4, nous nous contenterons
d'en donner les resultats plus loin.

Strategie de regulation

Les sangliers sont preleves de nuit ä l'aide d'amplificateurs de lumiere
entre juin et fevrier. Les regies suivantes doivent etre respectees dans le
cadre des tirs de regulation:

- (1) pas de tirs de laies meneuses ou suitees,

- (2) les marcassins orphelins doivent etre tires,

- (3) les males solitaires sont epargnes, ä moins qu'ils ne causent de
serieux dommages,

- (4) tous les animaux blesses doivent etre recherches,

- (5) tous les individus n'entrant pas dans les categories ci-dessus

peuvent etre preleves, en favorisant dans un premier temps les tirs
des plus petits.
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Fig 1 Situation de 1'aire d'etude en Suisse et dans le Canton de Geneve

Saison de

regulation

Sangliers

preleves dans

la zone d'etude

M F MF
Heures de

regulation

(h)

Jours de

regulation

Effort
de regulation

(h/jour)

2003 366 164 202 1 1,23 1891 243 7,8

2004 189 85 104 1 1,22 1233 243 5,1

2005 116 61 55 1 0,90 1396 243 5,7

2006 115 56 59 1 1,05 1222 243 5,0

Total 786 366 420 1 1,14 5742 972 5,9

Tab 1 Sangliers preleves sur l'aire d'etude de 2003 ä 2006, sex-ratio et effort de regulation
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Fig. 2: Materiel
de capture et de

marquage
(de haut en bas):
corral, marques
et emetteurs
auriculaires, collier
emetteur, fixation
de marques et d'un
collier GPS sur un
sanglier.
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Chaque tir doit etre declare et les informations sur la localisation et la
date du tir, le sexe, l'äge et le poids de l'animal sont releves. L'estimation
de 1' age se base sur la dentition des animaux5 6 et nous permet de definir
au moins trois categories; juveniles (<1 an), subadultes (1-2 ans) et
adultes (>2 ans). Pour certaines analyses, des categories plus fines ont ete
definies. Les donnees ont ete analysees entre 2003 et 2006.

Potentiel reproductif

II a ete etabli que les laies doivent atteindre un poids minimal d'environ

trente-cinq kilos pour atteindre leur maturite sexuelle et participer ä la
reproduction, et que ce poids-limite peut etre atteint des leur premiere an-
nee dans de bonnes conditions alimentaires7 8. Sur la base des donnees de
tirs, nous avons done calcule le poids moyen des individus pour diffe-
rentes categories d'äge (jusqu'ä vingt et un mois), afin de verifier ä quel
äge ce poids-limite est atteint sur notre aire d'etude.

En connaissant 1' äge des individus tires et la date du tir, nous avons pu
determiner leur date de naissance arrondie au mois et la repartition des
naissances sur l'annee.

Donnees de la regulation

Afin de determiner l'efficacite de la Strategie de regulation, nous avons
releve le nombre total d'individus preleve dans chaque classe d'äge sur
notre aire d'etude entre 2003 et 2006. L'effort de regulation pour chaque
periode de regulation a ete calcule selon le rapport entre le nombre total
d'heure de regulation et le nombre de jours de regulation (deux cent qua-
rante-trois jours de juillet ä fevrier). Nous avons defini l'efficacite de

regulation de chaque saison comme etant le nombre d'individus preleves
divise par l'effort de regulation respectif.

Survie

Nous avons calcule la survie (S) des animaux en utilisant un modele
statistique integre au programme MARK9. Pour cela, nous avons utilise
l'histoire individuelle de cent vingt-deux individus captures et marques en
tant que juveniles (n 85) et en tant que subadultes (n 37). Apres
chaque periode de regulation, nous avons releve lesquels avaient survecu
ou non. Gräce ä la modelisation, nous avons pu verifier de quelle maniere
la survie variait en fonetion du temps ou de l'äge, et determiner sa valeur
pour chaque categorie d'äge.
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femelles

a males

ll
2 4 6 8 10 12 14

Age (mois)

16 18 20 22 24

Fig 4 Evolution du poids en fonction de 1'äge des animaux (n 351)

Fig 5 Repartition des naissances au cours de l'annee (n 547) Les frequences sont cumulees

pour les quatre annees de suivi (2003 ä 2006)
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Saisons de regulation

Fig 6 Evolution des prelevements et de l'efficacite entre 2003 et 2006
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Saisons de regulation
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Fig 7 Evolution des frequences relatives des categories d'äges dans les tableaux de tirs entre
2003 et 2006
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Resultats

Les comptages effectues entre 2004 et 2006 ont montre une population
elevee et stable. En se referant aux zones forestieres et ä 1'utilisation
spatiale du sanglier, la densite de la population etait de dix individus au
kilometre carre4.

Comme on peut le constater sur le graphique (Fig. 4), la prise de poids
est similaire entre males et femelles (n 351), bien qu'elle semble un
peu plus importante chez les males apres une annee. II est ä relever que
tous les individus, quel que soit leur sexe, atteignent un poids d'environ
quarante kilos ä la fin de leur premiere annee.

Nous avons determine la date de naissance de cinq cent quarante-sept
individus (Fig. 5). Bien qu'elles soient reparties sur toute 1'annee, les
naissances ont lieu principalement au printemps (46% entre mars ä mai)
et leur proportion augmente des le mois de decembre.

Globalement, le sex-ratio est equilibre durant la periode d'etude, alors

que 1'effort de regulation, ä savoir le temps consacre ä la regulation,
subit une diminution au fil des annees (Tab. 1). Fe nombre de sangliers
preleves sur l'aire d'etude passe de trois cent soixante-six en 2003 ä cent
quinze en 2006. Fa diminution conjointe de l'effort et des tirs se traduit
par une baisse sensible de l'efficacite de regulation (Fig. 6). En conside-
rant les tirs selon les categories d'äge, il apparait que la diminution du
nombre d'individus preleves se fait surtout au detriment des subadultes,
puisque leur contribution au tableau de tir s'amenuise sur toute la periode
d'etude. Ainsi, la proportion de juveniles preleves passe de 63% en 2003
ä 83% en 2006. Fes adultes representent moins de 10% des prelevements
d'une annee ä 1'autre (Fig. 7)

F'effet de la regulation sur la survie ne varie pas dans le temps, et ce,
malgre la diminution de l'effort et de l'efficacite. Fa regulation touche le
plus fortement les juveniles dont moins de la moitie survivent d'une
annee ä 1'autre (Seventies 47%). Fes subadultes sont moins affectes et pres
de deux tiers d'entre eux survivent (Ssubaduites 66%). Fes adultes, males et
femelles, sont quasiment epargnes par la regulation, etant donne que leur
survie depasse 90% (Sadultes — 92%).

Discussion

Fa gestion de la faune est une täche complexe, puisqu'il faut disposer
non seulement d'informations fiables sur l'etat d'une population afin de
definir une Strategie, mais egalement d'outils et de donnees pour en mesu-
rer l'efficacite au cours du temps. Plus nous accumulons de donnees
fiables et sur une longue periode, plus nous disposons d'informations
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pour juger la situation de maniere critique et prendre des mesures effi-
caces et realisables sur le terrain. Concernant l'etat de la population, notre
etude a permis de montrer que le sanglier trouve des conditions favorables
dans le Mandement genevois, alors meme que son habitat naturel qu'est
la foret ne se trouve que sur une surface limitee. Le sanglier etant un
animal omnivore10, il s'est remarquablement bien adapte aux paysages
agricoles faconnes par l'homme en profitant de ses ressources11. Les fortes
densites re levees sur notre aire d'etude montrent non seulement que le
sanglier y est bien etabli, mais nous indique egalement que la regulation
ne semble pas apte ä diminuer cette population, du moins durant notre
etude. La forte densite s'explique en partie par le potentiel reproductif de
notre population. Nous avons en effet pu montrer que les conditions per-
mettent ä la majorite des laies juveniles d'atteindre un poids de quarante
kilos des la fin de leur premiere annee, et done de participer potentielle-
ment ä la reproduction. Bien que la proportion de laies juveniles participant

ä la reproduction et la taille des portees soient plus faibles que dans
les categories d'äge superieure1213, les laies juveniles ont un impact direct
sur le renouvellement de la population, d'autant plus si elles survivent ä la
regulation (ou la chasse). La repartition des naissances montre egalement
que les conditions permettent une reproduction durant toute 1'annee. II
apparait que notre population est bien etablie et qu'elle possede le potentiel

de se maintenir ä forte densite etant donne la forte participation des
laies ä la reproduction.

Nos resultats montrent egalement 1'importance d'une analyse qualitative
des tableaux de regulation et, par extension, de chasse. En effet, si les

chiffres bruts indiquent une baisse des tirs, 1'analyse de 1'effort nous
montre bien que les deux choses sont liees et que les chiffres ne traduisent
pas une reelle diminution des effectifs. II apparait que la diminution de

l'effort, done du temps investi dans la regulation, implique une perte d'ef-
ficacite et une focalisation de l'effort sur une certaine categorie d'äge. A
l'effet direct, ä savoir la diminution des tirs, s'ajoute un effet indirect. Si
la production annuelle, ä savoir les jeunes de 1'annee, paie un lourd
tribut ä la regulation, il n'en va pas de meme pour les subadultes et les
adultes. Ceux-ci jouissent d'une survie elevee, notamment les adultes
qui ne sont pratiquement pas affectes et ont done toutes les chances de se

reproduire et de compenser les pertes. Etant donne que ce sont les laies
subadultes et adultes qui ont le plus fort impact sur la reproduction14, leur
survie elevee entretient la dynamique de la population. En resume, il
apparait, d'une part, que seule une partie de la production annuelle est
prelevee et, d'autre part, que les individus les plus productifs profitent
d'une survie elevee. Ainsi, la regulation telle qu'elle etait pratiquee sur
notre terrain d'etude n'etait pas ä meme de diminuer la taille de la popu
lation, mais au contraire contribuait ä maintenir une dynamique capable
de compenser rapidement les pertes.
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Suite ä notre travail, une adaptation de la Strategie de regulation nous a
done paru necessaire, en agissant sur la quantite et les prelevements. Dans
un premier temps, une intensification de l'effort s'impose, afin d'augmen-
ter le nombre de tirs. Le nombre de gardes-faune etant reste le meme, il
doit etre possible d'atteindre le meme effort qu'en debut d'etude sans trop
de contraintes. Ensuite, e'est sur la qualite des tirs qu'il faut agir. Si l'on
veut avoir un impact sur la dynamique de population, il faut prelever
davantage d'individus reproducteurs; dans notre cas, les laies subadultes
et adultes. La distinction d'une laie meneuse, qui conduit la compagnie, et
dont la disparition affecterait le comportement spatial et la reproduction
des autres individus, et qu'il faudrait done epargner, ne nous parait pas
indiquee. En effet, au cours de notre etude, nous n'avons pu observer
qu'un impact limite de la «meneuse» sur les deplacements nocturnes15, et
aucune etude serieuse ne vient etayer la seconde option16. II nous parait
par contre indispensable, pour des raisons ethiques evidentes, d'epargner
les laies suitees, au moins jusqu'ä l'independance des marcassins. Afin
d'eviter les «mauvais» tirs, les plus gros individus devraient etre preleves
avant la periode principale de mise bas et apres le sevrage des jeunes,
done en automne-hiver. Si l'effort sur les betes subadultes et adultes doit
etre augmente, il ne doit pas pour autant etre total. En effet, des etudes
francaises ont montre qu'un impact sur la dynamique de population peut
etre atteint de plusieurs manieres. L'augmentation de l'effort necessaire ä

diminuer la taille d'une population est plus importante si elle se fait sur
les juveniles, alors que le meme impact peut etre atteint en augmentant
faiblement l'effort sur les subadultes et les adultes17. La diminution des
effectifs nous parait de fait realisable dans le cadre de la gestion gene-
voise en augmentant le nombre de tirs d'une part et les prelevements de
subadultes et d'adultes d'autre part. Les consignes ainsi formulees ont ete
depuis mises en application au niveau du canton, et le nombre de prelevements

a passe ä deux cent cinquante-deux en 2007 et ä quatre cent vingt-
deux en 2008, avec une augmentation marquee des prelevements de

grosses betes. Pour l'instant, aucune estimation recente de la population
n'a ete menee, si bien que nous ne pouvons pas verifier directement
l'effet au niveau de la population. II semble cependant que le nombre de

sangliers soit en recul et que la regulation porte ses fruits. II s'agira desor-
mais de maintenir la situation sous controle et de surveiller son evolution
car, malgre le tableau impressionnant, le potentiel d'expansion de la
population est toujours intact, au vu des naissances observees ce printemps.
L'adaptability du sanglier et sa dynamique de population axee sur une
forte productivity exigent une gestion particuliere. Nous sommes bien
conscients qu'il n'est pas toujours possible de reunir autant de donnees

que dans la presente etude, mais il nous parait clair que, d'une maniere
generale, les informations fournies par les tableaux de chasse (age, sexe,
poids, Statut reproducteur) devraient etre davantage exploitees. Comme le
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sanglier, le gestionnaire doit pouvoir s'adapter rapidement et efficacement
aux realites du terrain.

Pour terminer, nous voudrions egalement ajouter que, malgre les fortes
densites de sanglier, les degäts aux cultures, principalement aux vignes,
ont pu etre maitrises grace ä des mesures de prevention efficaces (pour en
savoir plus: www.sangliers-francosuisse.com). Une forte densite ne rime
done pas forcement avec des degäts importants, et inversement.
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